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Chapitre général 2023  

Commission préparatoire 

 
 

« Le Règne de Dieu est tout proche » (Mc 1, 15). 
Vivre et annoncer l’espérance de l’Evangile  

  

 Chers frères et sœurs en Assomption, 
 
La commission de préparation du 34e chapitre général a reçu une soixantaine de réponses au 
questionnaire qui vous a été adressé au début de l’année 2022. Nous remercions les 
communautés et les groupes de laïcs qui ont pris du temps d’y répondre.  Ces apports sont 
précieux. Ils manifestent l’intérêt du corps que nous formons à entrer dans une démarche de 
discernement synodal. Ils nous aident à percevoir les appels qui sollicitent nos communautés  
et nos œuvres et appellent à en inventer de nouvelles, en fidélité à notre charisme. 
Les contributions recueillies expriment « les joies et les espérances, les inquiétudes et les 
angoisses » (cf. Gaudium et spes) vécues ou partagées par le corps de l’Assomption. Elles disent 
la solidarité des religieux et des laïcs dans les réussites et les épreuves des hommes et des 
femmes de notre temps. Sans taire les difficultés et les obstacles sur le chemin, elles expriment 
aussi une confiance dans les ressources que Dieu nous donne pour poursuivre notre mission au 
service du Royaume qui vient. La commission préparatoire s’est réunie trois jours à Rome fin 
mai pour analyser le contenu de ce matériau et en produire une première synthèse. C’est ce 
travail que nous vous adressons. Mais le travail de discernement doit se poursuivre. C’est 
pourquoi nous invitons chaque communauté, chaque commission, chaque groupe de laïcs à en 
prendre connaissance et à nous retourner ses réflexions, ses pistes concrètes d’action ou 
d’animation qui pourraient être soumises au chapitre.  

 
Un discernement à poursuivre  
 
Cette synthèse de vos réponses au premier questionnaire ne marque pas le terme de notre 
discernement. C’est au contraire une invitation à le poursuivre, à l’affiner et surtout à faire des 
propositions plus concrètes. La commission préparatoire propose donc à chaque communauté, 
commission, groupe ou œuvre : 

• de réagir globalement sur la teneur de cette synthèse : intérêt, surprises, étonnements 
éventuels, manques, points aveugles… 

• de porter à la connaissance de tous des initiatives ou des pratiques existantes, même 
très modestes, qui répondent à l’un ou l’autre appel et qui pourraient stimuler 
l’imagination d’autres groupes ou communautés ailleurs dans le monde ; 

• de repérer dans cette synthèse deux ou trois défis ou problématiques qui ont retenu 
votre attention et de proposer des pistes concrètes d’action ou d’animation pour les six 
années à venir ; 

• de faire parvenir le fruit de vos réflexions à la commission préparatoire avant le 31 
octobre 2022 (email : cpcaa2023@gmail.com ). 
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La synthèse que nous vous proposons s’articule en 4 points 

I. Dieu nous fait signe… 
II. Dieu nous fait grâce... 

III. Dieu nous appelle... 

IV. Des communautés et des groupes nous font des propositions... 

 

I. Dieu nous fait signe … 

Dans leurs réponses, les communautés, les commissions et les groupes de laïcs se montrent 
attentives à différents « signes des temps » qui appellent un discernement à la lumière de 
l’Evangile pour comprendre ce que Dieu attend de l’Assomption :  

 

1. La crise sanitaire : elle a révélé et parfois accentué les inégalités dans l’accès à la santé 
entre pays. Elle nous a plongés dans une incertitude collective. Elle a aussi été l’occasion d’une 
solidarité internationale (les vaccins). Des communautés et des œuvres ont été éprouvées. Nous 
avons perdu des frères, des membres de nos familles et des collaborateurs. Les confinements 
ont poussé les communautés et les provinces à inventer d’autres formes de liens entre elles 
(nouvelles, mots d’encouragement, soutien dans la prière, …). Nous avons pris conscience de 
l’importance de prendre soin les uns des autres. Cette crise sanitaire nous a aussi fait 
redécouvrir l’importance de la prière d’intercession qui est au cœur de notre vie consacrée.   

2. Les guerres, les menaces sécuritaires, le terrorisme : que ce soit en Afrique ou 
en Europe (Ukraine), l’Assomption est concernée par les enjeux de paix. Des frères sont exposés 
dans certaines régions du monde. A travers ses communautés et ses œuvres, l’Assomption se 
montre déjà solidaire des victimes, les accompagne, propose des chemins de guérison. En écho 
à Fratelli tutti, elle entend cet appel à poursuivre l’effort de travailler à la paix par la formation 
des jeunes (école de paix…).  

3. La crise sociale et environnementale : des groupes et des communautés font écho 
à Laudato si’ et disent s’interroger sur leur style de vie et de consommation pour être plus 
respectueux de la planète et plus solidaires des pauvres (agro-écologie...). A travers ses 
initiatives, l’Assomption se montre déjà solidaire des migrants, des déplacés, des chômeurs, des 
personnes de la rue et se sent appelée à poursuivre ses efforts pour continuer à aller aux 
périphéries. 

4. La crise de la transmission : en Occident notamment, les institutions de transmission 
sont en panne (famille, école, Eglise…). La digitalisation des cultures et l’accélération du 
numérique changent nos sociétés sans que nous en ayons la maitrise. Tout ceci n’est pas sans 
effet sur la foi, sur la qualité de l’engagement des jeunes, sur les vocations. L’Assomption y voit 
un appel à poursuivre son engagement en offrant une éducation intégrale, avec un encadrement 
et un accompagnement de qualité des jeunes pour former les consciences. 

5. La crise des abus au sein de l’Eglise : les abus sexuels, de pouvoir ou de conscience 
ne laissent pas l’Assomption indifférente. Les frères se sentent concernés par les réformes 
nécessaires pour faire reculer toute forme de cléricalisme. Ils perçoivent aussi les enjeux de la 
formation initiale à la vie religieuse (vœux, vie spirituelle et de prière, accompagnement…) et 
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des besoins de frères aptes et disponibles au service de la formation, de l’animation et du 
gouvernement de la congrégation. 

6. La montée des populismes et des nationalismes : elle va de pair avec une montée 
du racisme, de l’intolérance religieuse, des expressions de violence, notamment à travers les 
réseaux sociaux. Face à cela, l’Assomption peut faire valoir son expérience des communautés 
internationales et du dialogue intercommunautaire et interreligieux, notamment avec l’islam. 
Elle dispose aussi d’une expertise dans le monde des médias qu’elle peut mettre au service 
d’une communication authentique et de la communion.  

7. La quête de sens et du spirituel : Nos communautés sont témoins d’une humanité qui 
cherche Dieu et le sens de la vie dans de multiples expériences spirituelles, religieuses et 
ésotériques (sectes, églises de réveil, mouvements divers, etc.). Ceci nous interroge sur la 
qualité de nos propositions pastorales et la ferveur de nos assemblées.  

Face à ces nombreux défis qui révèlent les fragilités de l’existence humaine et bousculent nos 
habitudes de faire et de penser, les groupes et les communautés de l’Assomption ne sont pas 
résignés. Ils abordent l’avenir de manière confiante, comptant d’abord sur les ressources que Dieu 
donne, à commencer par la promesse du Royaume qui vient.  

 

II. Dieu nous fait grâce … 

Les communautés et les groupes de laïcs ont repéré un certain nombre de dons que Dieu fait à 
notre famille religieuse pour lui permettre, en alliance avec les laïcs, de répondre aux défis de 
l’annonce du règne de Dieu. 

 

1. D’un fondateur, d’un charisme et d’une spiritualité… 
- D’un fondateur, le Père Emmanuel D’Alzon, avec un héritage spirituel et apostolique à 

renouveler au fil des années et des contextes 
- D’un charisme orienté sur l’amour du royaume de Dieu et se déclinant autour de trois 

axes : l’unité, la vérité et la charité 
- D’une spiritualité centrée sur le Christ, l’Eglise et la Vierge Marie 
- D’une appartenance à la grande famille augustinienne 

 

2. D’une famille religieuse… 
- Qui s’agrandit par l’Alliance laïcs-religieux et s’épanouit au sein de la grande famille de 

l’Assomption par son dynamisme apostolique 
- Du don de vocations religieuses et de laïcs avec des talents divers, dont beaucoup, hier 

comme aujourd’hui, s’investissent dans le travail de l’intelligence de la foi, l’annonce du 
royaume et le service des plus petits 

- Du don de communautés religieuses internationales, interculturelles et fraternelles en 
quête permanente de Dieu 

- Du don de la simplicité, de l’hospitalité, de l’accueil et du partage dans nos communautés 
(partage d’événements, de ressources humaines, spirituelles et intellectuelles) 

- Du don de la confiance en Dieu, de la confiance réciproque entre frères 
- Du don de l’Esprit Saint qui continue de choisir des hommes et des femmes zélés, 

généreux, hardis et désintéressés, au service du Royaume de Dieu 
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- Du don du courage, de la foi, de la charité et de l’espérance avec des frères et des sœurs. 
Certains ont même donné leur vie jusqu’au martyre : bienheureux Pavel, Josaphat, 
Kamen et Paul Hélène… 
 

3. D’apostolats et de missions diverses… 
- Paroisses, établissements scolaires, universités, foyers, aumôneries, médias, etc. où se 

déploie notre charisme au service du règne de Dieu 
- Du don de l’ouverture et de la capacité du dialogue : dialogue entre les hommes, entre 

les religions, entre les peuples, entre les cultures... 
- Du don d’un esprit de créativité et d’inventivité pour répondre aux défis de notre temps 

notamment ceux liés à l’écologie, aux déplacés, aux réfugiés et aux migrants (Ex : Je sers, 
El Paso, la communauté d’Athènes, la communauté de Bucarest, communauté de 
Ouagadougou, etc.) 

- De moyens humains, spirituels, matériels, et financiers mis en commun au service de la 
mission 

 

III. Dieu nous appelle… 

Des signes, des dons, mais aussi des appels pour notre famille religieuse…toujours en alliance avec 
les laïcs. 

1. Pour notre vie consacrée… 
- A prendre soin, dans nos communautés, de notre vie religieuse par la prière, la vie 

fraternelle et le vécu authentique des conseils évangéliques 
- A approfondir notre compréhension des vœux de religion et à travailler à « un nouvel 

effort d’inculturation de la vie consacrée qui mette en jeu la créativité, l’audace 
missionnaire, la sensibilité et la force particulière de la vie communautaire » (Pape 
François, Querida Amazonia, n°95) 
 

2. Pour nos communautés… 
- A maintenir, en alliance avec les laïcs proches, l’esprit de simplicité, d’humilité, d’accueil 

et d’hospitalité 
- A soigner la fraternité comme une priorité et une nécessité 
- A construire des communautés religieuses « incarnées », « concernées », « préoccupées 

», « engagées »  et non « résignées ».  
- A éviter les contre-témoignages en développant un style de vie simple 
- A lutter contre l’individualisme  

 
3. Pour notre Congrégation… 
- A mettre en place des structures à taille humaine qui renforcent la subsidiarité, la 

décentralisation et favorisent la circulation des religieux 
- A savoir profiter des charismes personnels pouvant susciter des projets apostoliques 

pour l’ensemble de la congrégation 
- A favoriser des espaces de dialogue, de communication et de coresponsabilité 
- A plus d’ouverture, d’unité, de communion, d’initiatives dans nos apostolats.  
- A plus de collaboration inter-provinces, notamment dans les domaines de la formation, 

des fondations 
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- A sortir des préjugés réciproques, à lutter contre le cléricalisme, à accepter la diversité, 
à soigner les blessures issues de l’histoire et des rapports de dominations qui 
caractérisent le monde  

- A promouvoir la synodalité au sein de la Congrégation et de la famille de l’Assomption 
- A tisser des liens entre des mondes différents. A réactiver les ressources et les valeurs 

culturelles et sociales de nos peuples en vue d’un travail plus approfondi sur 
l’interculturalité 
 

4. Pour notre mission apostolique. 
- A identifier, avec les laïcs et nos collaborateurs, les défis missionnaires de notre temps 

et à y répondre, avec générosité et efficacité 
- A travailler à la formation des consciences pour assumer les crises, sans euphorie et sans 

désespérance 
- A être attentifs aux signes des temps et à cultiver l’espérance pour le monde, sans oublier 

de revenir toujours à l’essentiel de l’Evangile : le service humble des petits et des faibles 
- A explorer de nouveaux chantiers apostoliques, à être des prophètes pour le monde, en 

nous engageant dans les problématiques nouvelles de notre temps : immigration, 
protection de l’environnement, égalité de sexes, etc. 

- A accompagner, avec discernement, la transformation numérique des sociétés qui 
modifie nos manières de penser, de communiquer, de travailler, de consommer, 
d’éduquer, de catéchiser … 

- A construire un monde d’unité, de paix et de réconciliation, en surmontant les obstacles 
de la discrimination, des frontières ethniques, nationales, tribales, régionalistes, 
religieuses et culturelles 

- A répondre à la quête d’intériorité et à la demande de sens de nos contemporains, en 
proposant une spiritualité qui réponde à leurs aspirations (projet du 104 à Paris, centre 
culturel saint Augustin à Sokodé, Montmartre à Québec, etc.) 

- A nous engager davantage au service de la pastorale de la famille. 
- A inventer de nouvelles formes de présence dans la mission d’Orient  

 

5. Pour la formation… 
- A continuer à travailler, ensemble avec les laïcs, à une vraie appropriation du patrimoine 

spirituel et apostolique de l’Assomption. Eveiller, en particulier, chez les jeunes le désir 
d’une meilleure connaissance du fondateur et de l’histoire de la congrégation 

- A veiller sur la qualité de la formation (initiale et permanente) de tous les membres de 
la congrégation 

- A former des frères à la gestion des conflits, au leadership, à l’animation d’équipe, et à 
préparer certains à assumer des fonctions d’animation et de gouvernance. 

- A susciter des vocations de théologiens et de formateurs au sein de la congrégation 
 

6. Pour la pastorale des jeunes et vocation… 
- A continuer à penser et à animer, ensemble avec les laïcs, la pastorale des « jeunes et 

vocations » 
- A faire de l’éducation de la jeunesse une priorité apostolique de la Congrégation 

 

7. Pour l’alliance avec les laïcs… 
- Renforcer la formation des laïcs au charisme et à la spiritualité alzonienne , pour qu’ils 

découvrent leur place et leur rôle dans l'Église et à l’Assomption.  
- A travailler à une meilleure compréhension de l’Alliance. Que l'alliance soit comprise 

telle qu'elle est, « tandem », et non pas subordination ou dépendance 
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- A cultiver la confiance entre laïcs et religieux, et à accueillir plus de laïcs dans les 
instances d’animation de la congrégation 

- A veiller à un fonctionnement transversal et travailler à dépasser le cléricalisme. 
 

IV. Des communautés et des groupes nous font des 

propositions…. 

Parmi les propositions et suggestions des communautés et des groupes, nous en avons retenu une 
dizaine, dans différents domaines. Elles sont ouvertes à la discussion et susceptibles de stimuler 
l’imagination pour faire émerger de nouveaux projets. 

1. « Que l’Assomption construise un centre de formation pour aider les villages et les 
petites villes à améliorer le traitement des déchets » (Scolasticat, Saigon). 

2. « Former des frères dans la gestion de l’environnement, la gestion des conflits, dans 
l’œcuménisme, et dans le social » (Communauté de Lomé, Togo) 

3. « Les chrétiens doivent être en première ligne pour travailler à l'écologie intégrale dont 

parle le pape François. Le modèle de vie religieuse peut être un exemple d'une sobriété 
heureuse … » (Laïcs et religieux, Europe) 

4. « Donner la priorité à l’écologie, prendre au sérieux ce que Bruno Chenu appelait la « 

théologie verte » et ré-explorer, dans une perspective nouvelle, le sens de l’animisme en 

Afrique. » (Commnauté d’Abidjan, Côte d’Ivoire) 

5. « Accueillir les immigrants dans notre pays. Il faut les connaître, les écouter, les 

accompagner, mais sans le paternalisme qui ne leur fournit que des moyens matériels. » 

(Province Andine) 

6. « Il faudrait créer de nouveaux ministères laïcs, par exemple dans le domaine de la 

solidarité, de l’accueil des migrants, de la catéchèse des adultes. » (Province Andine) 

7. « Initier des activités pratiques dans le domaine de la résolution de conflits et la 

promotion de la justice et de la paix dans le monde ». (Province du Brésil) 
8. « Création de centres polyvalents servant à la fois de clinique psychologique, de centre 

spirituel pour des retraites, des sessions de formation, des récollections et toute autre 

activité de même nature » (Paris, Denfert-Rochereau).  

9. « Que des laïcs compétents participent pleinement aux différents niveaux des instances 
de décisions de la congrégation, afin de devenir des forces de proposition, de partager 

et d’assumer dans la confiance les champs d’action, les missions globales et locales telles 

que la formation, les œuvres en cours ou à venir, la vie fraternelle, la vie en paroisse, la 

relecture des évènements marquants de la province etc. » (Laïcs et religieux, Europe) 
10.  « Organiser des rencontres régionales et nationales, voire au niveau provincial pour 

réunir la famille assomptionniste et ses périphéries en « cousinades » que l’on pourrait 

baptiser « Assomptionnades ». Il serait souhaitable d’y associer les quatre congrégations 
féminines ainsi que leurs réseaux en ce temps de réflexion synodale sur la place des 

femmes dans l’Église. » (Laïcs et religieux, Europe) 

Rome, le 25 mai 2022 

PP. Chi Ai Nguyen, Dominique Greiner, Jean Paul Sagadou, Joao Gomez, Roger Syayipuma, 
Thierry Kahongya. 


